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nichtsozialistischer - Jugendorganisationen und zeichnet die geistigen Einflussströme

auf. Die akribische Pflege des Details ist Stärke und Schwäche zugleich.
Leicht kann der Leser die grossen Linien aus den Augen verlieren. Umfassendere
Zusammenfassungen wären hier hilfreich. Andererseits werden die handelnden
Personen lebendig, sie erhalten ein Gesicht, Charaktere und Motive werden
transparent. Mit Gewinn greift auf Petersens Werk zurück, wer reichhaltiges biographisches

Material aus der Frühzeit der Schweizer Arbeiterbewegung sucht oder generell

Einblicke in Dynamik und Eigenleben der (organisierten) Jugend erlangen
möchte. Ernst Baumeler, Oetwil am See

Gianni Haver (sous la dir. de): La Suisse, les Allies et le cinema. Propagande et
representation 1939-1945. Lausanne, Editions Antipodes, 2001.

Saluons tout d'abord la creation d'une nouvelle collection, intitulee Medias et
histoire, qui se propose d'aborder, dans une perspective historique, les medias ä

travers l'etude de la representation et l'analyse de la reception. Le premier volume
est consacre au cinema et au röle qu'il a joue pendant la Seconde Guerre mondiale.
Si le titre laisse entendre que la Suisse est au centre du sujet, ce n'est pas rendre justice

aux trois premieres contributions axees sur l'etude de la produetion d'images
de guerre dans les pays allies, Etats-Unis et Grande-Bretagne. Quant aux trois
dernieres, elles abordent la produetion suisse et la reception des films allies par un
public particulier, les critiques de presse.

Robert Jaquier ouvre les feux par l'analyse du röle des Asiatiques dans le
cinema americain. Si, au XIX6 siecle, ce sont les Chinois qui incarnent le peril jaune
par la forte pression qu'ils exercent sur le marche du travail ä l'interieur du pays, au
XXe siecle, ce sont plutot les Japonais qui endossent le mauvais röle, par la
resistance qu'ils opposent aux velleites de Suprematie de l'Occident. Lorsqu'eclate la
Seconde Guerre mondiale, Hollywood a dejä construit une image stereotypee de
l'Asiatique, paisible en apparence, mais ruse et cruel. Les films de guerre, produits
apres 1941, vont donner une image du Japonais en Opposition parfaite ä celle de
FAmericain, jusqu'ä lui enlever toute humanite. L'auteur poursuit sa reflexion au-
delä de 1945, en montrant que les bases de la representation de l'Asiatique sont
restees les memes dans les films sur la Guerre du Vietnam et que ces stereotypes
glissent, depuis peu, vers les pays arabes qui, ä travers le terrorisme islamique,
constitueraient une nouvelle menace. [Compte rendu redige avant le 11 septembre
2001, n.d.l.r.]

Julie Zaugg et Mathieu Carnal traitent tous deux du cinema britannique. La
premiere aborde les films de fiction en prise directe avec la guerre et constate que la
propagande mise surtout sur le Home Front, de maniere ä rassembler, autour d'un
objeetif commun qui est la victoire finale, les classes sociales tres stratifiees et les
differentes regions et colonies qui constituent la Grande-Bretagne. L'auteure
insiste surtout sur l'image de la femme, particulierement choyee par les realisateurs,
parce qu'elle constitue une grande part du public vise. Elle est montree, tour ä

tour, courageuse et egale ä l'homme, mais aussi bonne mere au foyer, teile que la
retrouvera son mari au retour de la guerre.

Le constat d'une propagande douce, basee sur le front interieur et le melange
des classes, evitant ainsi d'echarper l'ennemi est repris par Mathieu Carnal, dans
un article exclusivement centre sur les documentaires de propagande produits par
l'office du film rattache au Ministere de l'information ou commandes par ce dernier

ä des producteurs prives. L'auteur montre comment ces films ont ete large-
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ment diffuses ä travers le pays, tout en restant hors des circuits commerciaux qui
les voyaient comme de la publicite gratuite pour le gouvernement. Toute en etant
douce, la propagande n'en demeure pas moins presente. Comme toujours dans ce

type d'etude, il est difficile d'evaluer l'impact que les films ont eu sur leur public
mais l'auteur s'avance beaueoup quand il l'imagine sceptique et mefiant.

Dans le cas de la Suisse, par exemple, si les spectateurs se sont montres agaces

par les films de propagande etrangers, ils ont ete plutot seduits par ceux produits
par le Service des Films de l'Armee. C'est en tout cas ce qui se degage de certains

comptes rendus cites dans l'article de Gianni Haver, qui signe egalement
l'introduction. Plus largement. le propos de l'auteur est de montrer comment, durant la

guerre, la Suisse s'est trouvee dans une Situation bien particuliere, neutre au centre
du conflit, et arrosee d'images des deux camps, tout en en produisant elle-meme.
Les quelques traces qu'il reste de la produetion nationale (on aimerait savoir oü les

trouver), films de fiction et documentaires confondus, mettent en avant une
representation positive, rassurante et valorisante de la Suisse (terre d'accueil, armee
forte, neutralite) laissant aux films etrangers le soin de montrer le conflit. Parmi
eux, ce sont les films britanniques qui sont les plus apprecies de la critique, suivi par
les italiens. Les films allemands sont peu nombreux en Suisse romande. La censure
est relativement souple, interdisant surtout les films qui attaquent directement les
chefs d'Etat, sont nettement offensifs ou pourraient demoraliser la population
helvetique.

L'article d'Isabelle Paccaud sort du cadre de l'ouvrage. Elle y dresse un portrait
de la critique romande, plus exactement vaudoise et genevoise, entre 1930 et 1945,

en etudiant la place que prend la rubrique «cinema» dans la presse journaliere:
hebdomadaire dans le Courrier de Geneve et la Gazette de Lausanne, eile est moins
reguliere dans les autres journaux. L'auteure decortique ensuite chaque titre (une
dizaine) et en donne notamment les orientations politiques et confessionnelles,
avant d'etablir une quinzaine de notices biographiques.

On peut regretter que ce gros travail n'ait pas ete directement utilise par Francois

Loretan qui traite pourtant d'un sujet qui lui est directement lie et qui aurait
pu ainsi restituer certains noms derriere les initiales des critiques. A partir de 170

comptes-rendus trouves dans la presse genevoise et lausannoise et concernant les
53 longs metrages americains de guerre (cites en annexe), l'auteur constate que les

critiques ne reprochent que tres rarement ä ces films leur aspect de propagande,
non pas parce qu'ils sont aveugles mais parce qu'ils sont genes d'en parier.

La comprehension que les Suisses avaient de la guerre etait fortement impre-
gnee des images qui leur etaient donnees ä voir. Cet ouvrage sobre montre combien

l'etude de la produetion, de la diffusion et de la reception du cinema peut
apporter ä la connaissance historique. Natacha Aubert, Neuchätel

Simon Roth: Weber-Perret, genese de PAlliance culturelle romande. Lausanne,
Memoire Editoriale, 1999,174 p. Diffusion: Slatkine.

Ne en 1922. Myrian Weber fait ses etudes ä l'Ecole normale ä Lausanne; en
automne 1944, il est engage par une institution privee, l'Ecole Internationale ä

Geneve, ä Iaquelle il restera fidele quarante annees durant. Quelques mois auparavant,

il a epouse Marguerite Perret, ä Iaquelle il restera aussi fidele quarante
annees durant. Ce qu'on pourrait appeler une vie tranquille. Heureusement pour
son biographe, sa vie intellectuelle sera plus mouvementee. De plus, Simon Roth a

eu le bon reflexe de ne pas se tenir trop etroitement au personnage, mais, et c'est ce
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